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13 au 21 mai : 

À vos agendas! 
Période d’examens

Des étudiantes en France
Émilie Boucher, Marilyn Bois, et Cassandra Trempe sont toutes les trois fi nissantes en 
Techniques d’éducation spécialisée. Cet été, elles iront 5 semaines recevoir une formation 
à Rivière-du-Loup pour obtenir une attestation d’études collégiales comme « Responsable 
d’animation en établissement de vacances ». À la suite de leur formation, en collaboration 
avec l’Union des Centres sportifs de Plein Air, ces trois jeunes fi lles iront effectuer un stage 
de 10 semaines en France dans un établissement de vacances. 

Comme elles le disent elles-mêmes, ce stage est pour eux « une expérience de vie 
extraordinaire et c’est pour nous, fi nissantes, une belle transition entre l’école et le travail ». 
Cette expérience est devenue possible suite à la conférence donnée par M. Vincent Leclerc 
le 22 mars dernier.

De g. à d. Émilie Boucher, Marilyn Bois  et 
Cassandra Trempe 

Collation des grades!
Le samedi 15 mai prochain, tout près de 250 fi nissantes et fi nissants du Cégep de l’Abitibi-Té-
miscamingue des 3 campus de la région seront honorés pour souligner l’obtention de leur diplôme 
d’études collégiales. Le tout se déroulera au Théâtre du Cuivre à compter de 15 h 45.

Le 4e Défi sportif du Cégep!
Le mercredi 5 mai dernier, plus de 80 personnes ont participé au 4e Défi  sportif du Cégep. Des étudiants et des membres du personnel 
se sont exercés soit à la course soit à la marche dans le gymnase du campus de Rouyn-Noranda. Hélène St-Pierre, capitaine des Oméga 
8, peut être fi ère de son équipe, car au cumul de points pour l’ensemble des activités (golf, curling, hockey bottine et course/marche), ils 
ont remporté les grands honneurs. Félicitations! 

Nous félicitons également tous ceux et celles qui ont participé aux activités et qui adoptent un mode de vie actif! Nous reconduirons 
l’activité du Défi  sportif à la session prochaine. Nous vous informerons de la programmation dès la rentrée scolaire. Alors, vous pouvez 
déjà penser à votre recrutement d’équipe qui doit être composée d’étudiants et de membres du personnel.

Bonnes vacances et à la session prochaine! 
Shirley Coderre et David Théberge

21e Exposition intercollégiale d’Arts plastiques

La fi n de semaine dernière, 5 étudiants et professeurs se sont rendus au Cégep de 
Jonquière pour participer à l’intercollégial d’Arts plastiques. Au total, 150 œuvres étaient 
exposées. Nos étudiants ont présenté de très beaux projets qui se sont démarqués, mais n’ont 
malheureusement pas remporté de prix des jurys. (Voir les projets au verso)



Souffler les chandelles...

Le Capteur est publié par le Service des communications. Chaque numéro 
paraît normalement le lundi.  Pour information, suggestion ou commentaire, 
veuillez entrer en contact avec Krystina Sawyer, conseillère en communication, 
krystina.sawyer@cegepat.qc.ca, bureau 3225, poste 1243. Tombée des articles : 
mercredi à 15 h.
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Annie Brisson, cons. pédagogique, VD               12 mai
Sylvie Flageole, ens. biologie, RN                 12 mai
Nathalie W. Beaudoin, agente de bureau, Amos          13 mai
Annie Larouche, ens. Tech. éducation à l’enf., RN          13 mai
Stéphane Labrecque, directeur FCSI, RN            14 mai
Alain Roy, ens. philosophie, RN             14 mai
Christian Lord, ens. Tech. électro. ind., RN            15 mai
Patrice Royet, ens. Tech. électro ind., RN            16 mai
Marc Charron, ens. histoire, VD             17 mai
Karine Lacroix, agente d’info. au recrutement, RN           17 mai
Jean Laperle, concierge – résidences, RN            18 mai
Suzanne Lapointe, agente de bureau, LS            18 mai

Titre de l’œuvre : Une beauté plastique

Nom de l’étudiante : Vanessa Plouffe-Barette

Dans mon œuvre, j’ai voulu représenter l’importance qu’ont les idéaux physiques pour notre société. J’ai créé 
un déshabillé aux courbes attrayantes et aux proportions irréalistes et je l’ai placé dans une boîte qui le rend 
prestigieux. Mon utilisation du plastique comme médium principal vient appuyer mon concept de beauté inat-
teignable, car c’est une matière synthétique et il crée, également, une certaine harmonie dans l’œuvre. 

Titre de l’œuvre : Montagne médiatique

Nom de l’étudiante : Maude Lafl eur

L’œuvre représente le contrôle de nos vies par les médias. C’est pour cela que le personnage repose sur une tour 
de journaux représentant le fait que les médias existent et infl uencent notre mode de pensée depuis toujours. 
L’œuvre est en principe d’accord et la couleur matière vise à interpeller l’observateur. De plus, la verticalité 
donne une certaine force. 

Titre de l’œuvre : Nous irons os bois

Nom de l’étudiante : Marine Baril-Duguay

C’est tout ce qui restera, des os, une carcasse vide, un squelette sans substance. Quand les cor-
neilles (corporations) auront fi ni de se rassasier, laissant derrière elles des os blanchis, nous pleu-
rerons cette mort tragique. Tragique, funeste, dramatique. Quand nous signons nous même notre 
arrêt de mort, quelle chance à la forêt contre la toute-puissance mégalomane des humains? Coupe, 
coupe, coupe et puis on s’inquiètera plus tard! 

Titre de l’œuvre : Gibier humain

Nom de l’étudiante : Jessy Vaillancourt

Le concept de mon œuvre est la femme-objet, J’ai voulu représenter une femme mi-humaine, mi-orignal pour 
vraiment faire comprendre que certains hommes utilisent les femmes comme trophées de chasse. Ces hommes 
partent à la « chasse » et leur seul but est de récolter le plus de femmes possible pour pouvoir se venter de leurs 
exploits. Donc, pour ce type d’homme, la femme n’est qu’un « animal » qu’il peut collectionner et exposer à 
la vue de tous. 

Titre de l’œuvre : Réalité ou perception?

Nom de l’étudiante : Johannie Séguin

La réalité fi xe est inexistante, il n’y a que 
perceptions. Le personnage qui semble 
réel n’est qu’illusion et apparence. On ne 
perçoit que la surface des choses. L’être 
vrai se dévoile dans son ombre, silhouette 
déformée de ce que l’on connaît. Cet in-
térieur caché, ce côté qualitatif, expressif, 
demeurent invisibles pour les yeux.     


